
 

 

Aux arbres, citoyens 

 

 

Aujourd’hui nous te disons adieu, bel ancêtre qui a ombragé le boulevard, toi qui as abrité et nourri 

des milliers d’oiseaux et d’insectes. Nous te rendons hommage à toi, citoyen végétal, tamarin plus 

que centenaire, vieil ami, nous disons adieu à cette légende, à cette vie qui disparaît, à cette 

beauté qui s’efface de nos regards. Tu emportes dans ton écorce la mémoire des temps passés, de 

l’histoire qui a marqué ce boulevard de la providence. Tu a été assassiné de la plus horrible des 

façons, lâchement, silencieusement. Le poison s’est doucement répandu dans ta sève, depuis les 

racines jusqu’à la cime. Tu t’es éteint silencieusement, sans bruit.  

Nous te pleurons car tu ne chanteras plus jamais dans l’alizé, tu ne sèmeras plus les confettis de 

tes feuilles comme une danse autour de ton tronc, tu ne nourriras plus les enfants qui se régalaient 

de tes fruits acides. Tu n’accueilleras plus les oiseaux sur tes longues branches.  

Maudis-tu ton assassin ? Ou comme ces grandes âmes, pleines de mansuétude, pardonnes-tu 

encore, à cet homme qui t’a rongé le cœur, à petit feu...Parce que tu gênais, parce que tu  

dérangeais par ta présence poétique, ta grâce et ta majesté. Esprit de lucre ? Haine de l’arbre ? 

Esprit étroit et égoïste... 

Nous ne connaîtrons pas les motifs de cet assassinat. Mais nous sommes là, les yeux ouverts, pour 

dire notre indignation, notre colère devant ce crime impardonnable.  

Nous ne t’oublierons pas mon bel ami végétal, nous te gardons une place dans notre cœur et que 

ta mort ne soit pas inutile et éveille les consciences. 

Adieu, mon ami, notre île est plus pauvre sans ta présence. Mais nous avons l’espoir qu’un jour, 

vous les arbres vous serez reconnus, acceptés, reconnus et protégés comme vous le méritées pour 

tous les services que vous rendez à l’homme et votre contribution à la vie. 

Alors, aux arbres, citoyens, plantons des haies autour de nos maisons au lieu de ces murs de 

bétons horribles, ombrageons nos jardins, remplissons nos bords de chemin de beaux arbres, 

faisons de notre île un jardin, pour le bonheur de tous ! Que nos villes deviennent des oasis, des 

lieux de vie, de joie, de parfums et de couleurs pour le bonheur de tous. 
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